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Le territoire

ASNELLES

MEUVAINES

VER-SUR-MER
GRAYE-

SUR-MER

BANVILLE

STE-CROIX-
SUR-MER

COLOMBIERS-
SUR-SEULLES

CRÉPON

BAZENVILLE

CREULLY-SUR-
SEULLES

TILLY-SUR-
SEULLES

JUVIGNY-SUR-
SEULLES

ST-VAAST-
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HOTTOT-LES-
BAGUES

DUCY-STE- 
MARGUERITE

PONTS-SUR-
SEULLES

FONTAINE-
HENRY

FONTENAY-
LE-PESNEL

BÉNY-SUR-
MER

MOULINS-EN-BESSIN

CARCAGNY

LOUCELLES
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CRISTOT

TESSEL

BUCÉELS

LINGÈVRES

VENDES

↘ Triptik à Hip-Hop ô Château.

↘ Moulin à foulon de Cully.

↘ Sur la piste de nos déchets ménagers.
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ÉDITORIAL

Le mot du président

↘ Thierry Ozenne, président de la communauté de communes 
Seulles Terre et Mer.

Au nom du conseil communautaire, Thierry 
Ozenne, président de Seulles Terre et Mer, a 
présenté, samedi 11 janvier 2025, les vœux de 
la communauté de communes aux élus et aux 
forces vives du territoire. Morceaux choisis !  

À la source de Seulles Terre et Mer
« Au 1er janvier 2017, naissait Seulles Terre et Mer, communauté 
de communes à laquelle les pessimistes ne prêtaient pas un 
grand avenir. Il est vrai qu’à l’époque la collectivité, issue de la 
fusion de trois communautés de communes, partait avec de 
sérieux handicaps, à commencer par une dette structurelle 
qui obstruait l’horizon, un véritable Everest, plutôt qu’une 
plaine dégagée du Bessin. Aujourd’hui, un sentiment légitime 
de fierté étreint les élus de Seulles Terre et Mer. Grâce à une 
gestion prudente, le taux d’endettement initial de 112 % a été 
réduit à 62 % et sans entraver le cours des investissements. »

Feuille de route 2025
« Les projets ne manquent pas. Toutefois, leur émergence   
est subordonnée au contexte économique national et aux 
décisions de l’État. Les incertitudes qui planent sur les finances 
publiques nous obligent à la vigilance. Bref, pour emprunter 
une métaphore maritime, nous naviguons à vue mais nous 
tenons fermement le gouvernail. 

Néanmoins, certains chantiers, présentant un caractère 
d’urgence, sont d’ores et déjà programmés. Dans la foulée 
du pôle périscolaire de Fontenay-le-Pesnel, Seulles Terre et 
Mer déposera, à Ver-sur-Mer, le permis de construire pour un 
nouveau restaurant scolaire, l’actuel étant sous-dimensionné. 
À Tilly-sur-Seulles, la communauté de communes, avec la 
coopération de tous les partenaires impliqués (État, Région, 
Département), sera en mesure de donner une issue au devenir 
du gymnase. Rénovation ou reconstruction ? Les études sont 
en cours. »

En perspective
« Il me reste à évoquer deux projets qui me sont chers, à 
l’échéance plus lointaine, dont l’aboutissement parachèverait le 
développement harmonieux de Seulles Terre et Mer. Le premier 
projet vise à doter le territoire d’un nouvel équipement culturel 
qui intégrerait notamment une médiathèque. Cette nouvelle 
adresse constituerait le relais qui manque au déploiement de 
notre offre culturelle dynamique. 

Le second projet, véritable enjeu de santé publique, concerne 
la création d’une cuisine centrale au service de la restauration 
scolaire. Sujet aujourd’hui en infusion depuis la concertation 
des familles. Je rappelle que la consultation sur la faisabilité 
d’une cuisine centrale s’est heurtée à un obstacle tout à fait 
entendable dans un contexte de baisse du pouvoir d’achat, 
à savoir l’augmentation du coût du repas. À nous, élus, de 
concevoir une approche différente pour mener à terme ce 
projet pertinent pour le territoire, tant pour la santé de nos 
enfants que pour la valorisation des producteurs locaux. »

↘ Thierry Ozenne, président de la communauté de communes 
Seulles Terre et Mer.

 Retrouvez les vœux du président dans la vidéo mise en ligne sur nos réseaux sociaux et sur notre site Internet.
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PANORAMIQUE

Retour en images sur les temps forts 
des vœux 2025 
Deux cérémonies ont émaillé la tradition des vœux. Thierry Ozenne, le président 
de Seulles Terre et Mer, a partagé les vœux de la communauté de communes avec 
les agents avant de s’adresser aux élus et aux forces vives du territoire.

Au revoir aux 
retraités 2024 de 
Seulles Terre et Mer
↘ Élus, collègues et proches ont salué le départ en 
retraite de Gisèle Saint, ATSEM à l’école de Moulins-en-
Bessin, Patrick Armand, agent polyvalent à l’école de 
Tilly-sur-Seulles, et Pascale Grenier, agent polyvalent à 
l’école de Creully-sur-Seulles.

Vœux aux agents 
intercommunaux
↘ De nombreux agents ont assisté, vendredi 10 
janvier, à la cérémonie des voeux. Du scolaire 
aux services techniques, en passant par 
l’administratif, la communauté de communes 
emploie 166 agents permanents.

↘ Samedi 11 janvier, la cérémonie a réuni autour de 
Thierry Ozenne des personnalités du Bessin et du 
Calvados, tels le sous-préfet Adrien Allard, le député 
Bertrand Bouyx, les sénatrices Sonia de la Provôté et 
Corinne Féret, ainsi que la conseillère départementale, 
Myriam Letellier.

Vœux aux élus 
et aux forces vives 
du territoire

Zoom sur
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Trois champions de 
France à l’honneur
↘Comme de coutume, la cérémonie des vœux a 
mis en lumière les performances 2024 des jeunes 
sportifs du territoire. Cette année, le judo et le 
char à voile se sont distingués avec trois titres 
nationaux. 

↘ Résidant à Audrieu, Igane Simao, 14 ans, élève de 
3e au Pôle Espoir Judo de Caen, a été sacré champion 
de France de judo, catégorie minimes. Licencié au 
Judo-club d’Audrieu, Igane a été élu sportif de l’année 
2024 par le Comité Calvados Judo. Le jeune Aldérien 
coiffe tous les judokas calvadosiens ayant brillé dans 
la saison. Le 6 mars prochain, Igane sera mis aussi à 
l'honneur par le Département, lors des Victoires du 
sport calvadosien.

↘ Originaire de 
Creully-sur-Seulles, 
Clément Benois, 13 
ans, élève de 4e au 
collège Jeanne d’Arc 
de Bayeux, a remporté, 
chez les minimes, deux 
titres de champion de 
France, en individuel 
et par équipes, sous 
les couleurs du Centre 
de Loisirs Nautiques 
d'Asnelles.

↘ En provenance de Ver-sur-Mer, Jyll Pringault 
Derolin, 13 ans, élève de 4e au collège Jeanne 
d’Arc de Bayeux, est championne de France de 
char à voile par équipes avec ses camarades, 
Clément Benois et Ugo Peressini.
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| Quelles(s) attache(s) vous relient à 
Seulles Terre et Mer ?

Bertrand Bouyx. Je suis un habitant de 
Seulles Terre et Mer. Et fier et heureux de 
l’être. J’ai choisi de m’installer à Creully-
sur-Seulles après avoir habité Trungy et 
Bayeux. C’est une ville magnifique, par 
son patrimoine et sa douceur de vivre. 
STM porte bien son nom et c’est le signe 
d’un territoire qui correspond à un espace 
vécu par les habitants.
Joël Bruneau. Personnellement, c’est un 
territoire que je suis heureux de retrouver 
en tant que député après l’avoir découvert 
il y a maintenant 30 ans lorsque j’étais 
assistant parlementaire. Plus générale-
ment, c’est un territoire auquel j’attribue 
assez naturellement un certain nombre 

de qualités à l’image de la beauté de ses 
paysages, maritimes comme terriens, de 
son terroir avec les huîtres d’Asnelles, sans 
oublier la qualité du bâti, au travers de 
nombreux villages et nombreuses villes 
assez remarquables.

| Comment un territoire comme 
Seulles Terre et Mer peut-il 
poursuivre son développement à 
l’heure où plane l’incertitude sur 
l’accompagnement de l’État ?

Bertrand Bouyx. Je ne crois pas au dé-
sengagement de l’État. L’État, ce sont les 
territoires et les territoires, c’est l’État. Il 
n’y a pas, d’un côté, l’argent de l’État, et, de 
l’autre, l’argent des collectivités. Il n’y a que 
de l’argent public, l’argent des citoyens au 

service des citoyens. À la place qui est la 
mienne, je défends, de toutes mes forces, 
les moyens donnés aux territoires pour 
se développer. On a tout intérêt à faire 
confiance aux élus locaux.
Joël Bruneau. Dans le prolongement de ma 
réponse précédente, je pense que c’est un 
territoire qui peut réellement miser sur la 
qualité de vie. C’est aujourd’hui le meilleur 
levier d’attractivité et de développement. 
Seulles Terre et Mer dispose, en plus des 
atouts que j’évoquais, d’une situation 
géographique idéale tout en conservant 
une véritable identité rurale et maritime.

| Par quelles initiatives renouer le 
dialogue entre les territoires ruraux 
et l’Assemblée nationale ?

Bertrand Bouyx. Le dialogue n’est pas 
rompu, mais il faut l’entretenir, ce dia-
logue, au quotidien. Je sillonne nos 137 
communes pour écouter et pour dialoguer. 
Il y a, aujourd’hui, un fossé qui se creuse 
entre Paris et la province, entre les villes 
et les campagnes. Ce n’est pas le seul 
problème de l’Assemblée nationale. Au 
contraire, les députés, parce qu’ils vivent 
les deux réalités ont un rôle à jouer. J’essaie 
de préserver ce dialogue. Avec les élus et 
avec les citoyens.
Joël Bruneau. Il faut travailler dans deux 
directions. La première est de reconnecter 
les élus avec leurs territoires, qu’ils en 
viennent, qu’ils le connaissent et, si 
possible, qu’ils aient été des élus locaux, 
confrontés aux problématiques réelles de 
ces territoires. La seconde est, à mon sens, 
de travailler sur une nouvelle étape de 
décentralisation. C’est un des leviers pour 
réformer le pays, résoudre les difficultés de 
l’État et réfléchir à une nouvelle politique 
d’aménagement du territoire.

LE REGARD DE…

↘ Joël Bruneau, élu de la 1re circonscription, et Bertrand Bouyx, élu de la 5e circonscription, 
représentent le territoire de Seulles Terre et Mer à l’Assemblée nationale.

Entretien

Les deux députés de Seulles Terre et Mer partagent quelques 
confidences d’ordre intercommunal et… sociétal. 

Bertrand Bouyx et Joël Bruneau, 
traits d’union entre les territoires 
et l’Assemblée nationale



STM Magazine • 14  •  Janvier 2025 7

DOSSIERDOSSIER

Sur la piste de 
nos déchets ménagers

Domaine en pleine innovation, le vaste chantier de la valorisation des déchets 
ménagers mobilise les collectivités, afin de maîtriser les coûts de traitement et 
d’atténuer l’impact environnemental. Selon le principe de l’économie circulaire, 
le défi de notre époque consiste à concevoir les déchets ménagers comme une 
ressource à exploiter, soit une manne de matières premières.

|  Est-ce que le Bessin est bon élève en 
matière de tri des déchets ?

En 2023, la collecte sélective comportait 
21,39 % de refus de tri, contre 26,74 % 
en 2024. Le gisement s’est donc dégradé 
au cours de l’année dernière. Les erreurs 
que l’on retrouve le plus souvent sont 
: des déchets ultimes (salle de bain et 
autres), essuie-tout, mouchoirs, masques, 
mauvais plastiques, petite bouteille de 
verre, papier broyé (fibre déchirée qui 
termine en refus process), médicaments,  

gaspillage alimentaire… À noter aussi, qu’en 
2024, nous avons eu sur notre territoire le 
80e anniversaire du Débarquement qui a 
apporté beaucoup de touristes. Ce genre 
de manifestation est très souvent source de 
dégradation du gisement des recyclables.

|  Quelles pistes se dessinent-elles 
pour réduire le coût de transport de 
certains déchets ?

Aujourd’hui, les exutoires de traitement 
des déchets ultimes ou du tri sélectif sont 
assez éloignés du Bessin. En cause : une 
saturation de certains équipements et 
l’arrêt d’exploitation pour d’autres. Afin 
de limiter le transport des déchets, les 
collectivités se rassemblent pour créer 
de nouveaux outils de traitement situés 
sur le territoire. 
Concernant le tri sélectif, 13 collectivités 
bas-normandes ont créé une Société 
Publique Locale appelée Normantri pour 
bâtir un centre de tri à Colombelles. 
(NDLR : lire p�9)

Concernant les déchets ultimes, le SEROC 
et son homologue, le SYVEDAC, se sont 
alliés pour la construction d’une 3e ligne 
d’incinération dans l’Unité de Valorisation 
de Colombelles. L’objectif est d’augmenter 
les capacités de traitement de l’usine, à ce 
jour, saturées. La mise en service de cette 
3e ligne est estimée pour 2030.

|  En quoi le compostage des 
biodéchets est-il exemplaire dans la 
filière du recyclage ?

Les ordures ménagères sont composées 
à 40 % de matières organiques dont la 
vocation est de retourner à la terre. Le SEROC 
a fait le choix politique de la sobriété en 
s’appuyant sur des solutions de gestion de 
proximité, sans transport ni infrastructure, 
par la généralisation du compostage 
domestique ou collectif. Le compostage 
est possible partout, y compris sur l’espace 
public. Les déchets organiques sont ainsi 
traités sur place et permettent de produire 
un engrais naturel de qualité : le compost. Il 
est distribué aux habitants lors des récoltes 
organisées sur les sites de compostage 
collectif par le pôle compostage du SEROC. 
Le compostage est donc une pratique 
d’économie circulaire par excellence.

Trois questions à…

Christine Salmon, présidente du SEROC 
(Syndicat Mixte de Traitement et de Valorisation des 
Déchets Ménagers de la Région Ouest Calvados) 

↘ Christine Salmon, présidente du SEROC
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Quelle destination 
finale pour nos 
déchets ?

Déchets ultimes → centre 
d’enfouissement du Ham (50)

Papiers et emballages → 
centres de tri Écosphère à 
Villedieu-les-Poêles (50), 
Séché à Changé (53) et Paprec 
au Rheu (35)

Verre → usines de recyclage 
Sibelco à Reims (51) et SAS 
Prover à Wingles (62)

Déchets verts → plateformes 
de compostage à Formigny 
(14) et à Ryes (14)�

DOSSIER

Reportage

↘ À Bayeux, l’unité de transfert du SEROC assure le suivi des déchets ménagers de 160 communes.

« Je vous invite à bien suivre la signa-
létique au sol afin de ne pas gêner le 

travail des chauffeurs », recommande 
Fiona Boscher, chargée d’animation 
pour le SEROC et guide du jour. 

Depuis 6 h du matin, l’activité bat son 
plein. Le parcours de visite commence 
sous la rotonde, lieu de base abritant 
la flotte des camions du SEROC et du 
gestionnaire de déchets Collectéa. À 
quelques centaines de mètres, l’unité de 
transfert et ses exutoires ressemblent à 
une fourmilière où défilent les bennes à 
ordures et les semi-remorques.

Avant de décharger sa cargaison, chaque 
benne passe sur le pont bascule où un 
agent du SEROC enregistre la pesée des 
déchets, leur nature et la commune de 
provenance. Puis, le camion emprunte 
un raidillon pour gagner le premier 
étage d’une plateforme fermée. « Les 
portes s’ouvrent à l’arrivée du camion 
pour éviter la fuite des odeurs », précise 
la guide.

Tri sélectif ou ordures ménagères, le 
camion se dirige, en marche arrière, vers 
l’un des sept quais de déchargement. 
La benne déverse les poubelles dans 
une trémie qui évacue la matière, 
au rez-de-chaussée, à l’intérieur des 
semi-remorques de la société Le Goff, 
spécialisée en transport de déchets. 

Floqués aux couleurs du SEROC, les 
poids lourds, d’une capacité de 44 
tonnes, acheminent les détritus vers 
leur destination finale, centre de tri 
ou centre d’enfouissement, en suivant 
« le trajet le plus court » pour limiter 
l’empreinte carbone.

« En 2023, le territoire du SEROC a pro-
duit 23 000 tonnes de déchets ultimes, 
appuie Fiona Boscher. C’est encore trop 
important ! » Et d’inviter les visiteurs à 
sensibiliser leur entourage au tri sélectif, 
seul levier pour diminuer le volume de 
déchets ultimes dont l’enfouissement à 
100 % grève le budget des collectivités 
et la facture de l’usager. 

Dans les entrailles de 
l’unité de transfert 
du SEROC
Bayeux, lundi 9 décembre 2024, 10 h 30. Sous 
le crachin, un petit groupe de visiteurs, coiffés 
de casques rouges et vêtus de gilets jaunes, est 
admis à l’intérieur des entrailles du SEROC, théâtre 
d’une incessante rotation de camions-bennes.
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Carte 
d’identité 
du SEROC

4  
collectivités adhérentes 
dont Seulles Terre et Mer    

160  
communes

133 552 
habitants

54  
agents

10 
déchèteries 

3  
unités de transfert 
(Bayeux, Maisoncelles-
Pelvey et Vire)

2 
 plateformes de compostage

Visite gratuite de l'unité de transfert chaque 2e lundi du mois. 
Inscriptions obligatoires : www.seroc14.fr
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Projet Industrie

↘ L’usine de tri de déchets recyclables entrera en service, fin 2025, à Colombelles.

↘ L’incinérateur de Colombelles transforme dans ses 
fours à haute température (1 200°C) les déchets non 
recyclables en énergie.

Normantri, futur 
centre de tri XXL, 
près de Caen
À Colombelles, la pose de la première pierre a 
scellé, en novembre, le début de la construction 
du centre Normantri, dimensionné pour traiter les 
déchets recyclables du Calvados, de la Manche et 
de l’Orne. Plutôt que de parcourir des centaines de 
kilomètres vers la Bretagne ou les Pays de Loire, 
emballages, papiers ou boîtes de conserve seront 
triés dans la périphérie de Caen.
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Parmi les plus importants centres de tri de France, Normantri sera 
équipé des dernières technologies pour recycler et valoriser près 

de 55 000 tonnes de déchets. Les modules de tri comporteront des 
machines de tri mécanique capables de différencier les objets selon 
leur taille, leur forme et leur matériau. Ce projet novateur est porté 
par treize actionnaires publics – intercommunalités et syndicats de 
traitement, dont le SEROC – issus des trois départements anciennement 
bas-normands.

L’investissement de 45 millions d’euros a reçu le soutien de l’ADEME, du 
FEDER, de CITEO et de la Région Normandie. Fondée en 2020, la Société 
Publique Locale Normantri desservira 1 200 000 habitants, soit près de 
70 % de la population de l’ex-Basse-Normandie. L’usine de tri verra la 
création de 60 emplois. L’ouverture de Normantri est prévue fin 2025.

En l’espace de 50 ans, l’incinérateur a évolué 
pour devenir une Unité de Valorisation Éner-

gétique (UVE). Exploitée par la SIRAC et gérée 
par le SYVEDAC (Syndicat pour la Valorisation et 
l’Élimination des Déchets de l’Agglomération 
Caennaise), l’usine a transformé, en 2023, 104 063 
tonnes de déchets non recyclables en chaleur 
et en électricité.

L’énergie valorisée permet d’alimenter le réseau 
de chaleur urbain d’Hérouville-Saint-Clair et 
ses 10 000 logements (depuis 1986), le Centre 
Hospitalier Universitaire Caen Normandie (de-
puis 2019), les serres maraîchères bio situées 
à 700 m de l’UVE (depuis 2021) et, bien sûr, 
l’autoconsommation du site.
Forte de 31 salariés, l’Unité de Valorisation 
Énergétique des déchets fonctionne 7 j/7 et 
24 h/24. 

Colombelles, à 
la pointe de la 
valorisation des 
déchets
Au cœur de l’ex-bassin sidérurgique 
de la SMN, Colombelles accueille, 
depuis 1973, une usine d’incinération 
de déchets ménagers. L'initiative 
visait à remplacer les décharges à ciel 
ouvert, telle la Colline aux Oiseaux 
d'autrefois.

Source : Normantri

« Selon la dernière étude du SEROC, en 2023, près des deux tiers des déchets de la poubelle 
grise seraient recyclables ou compostables. Il faut poursuivre l’effort de tri et surtout 
réduire le gaspillage alimentaire dont les incidences impactent lourdement l’économie et 
l’environnement. »
↘ Sylvie Le Bugle, Conseillère communautaire déléguée aux déchets ménagers.
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TRANSITION ÉCOLOGIQUE

4 questions à se poser avant d’acheter

• Ai-je vraiment besoin d’acheter ?

• Quels sont mes alternatives à l’achat ?

• Puis-je faire réparer plutôt que d’acheter ?

• Comment me défaire d’un objet ?
« Jeter doit être le dernier geste. Pensez 
réparation, réemploi, recyclage, don. Rendez-
vous sur le site Internet de Seulles Terre et Mer 
pour apprendre à donner une seconde vie à 
nos objets. »

↘ Daniel Lemoussu, vice-
président à la protection 
de l’environnement et à la 
transition énergétique.

Économie circulaire

Réflexe à adopter !

Augmenter l'espérance de vie de nos 
objets pour lutter contre la pollution 
Dans la rubrique des déchets ménagers, le site Internet de Seulles Terre et Mer 
vient de se doter de deux nouveaux outils, en faveur de la réparation et du 
réemploi, la carte de l’économie circulaire et l’assistant au tri.

>> La carte de l’économie circulaire en Seulles Terre et Mer

Outil basé sur une cartographie nationale, régionale et communale, cette carte 
interactive, paramétrée pour Seulles Terre et Mer, met en avant les acteurs 
locaux de la réparation et du réemploi sur notre territoire. Le document de 
géolocalisation permet de trouver les bonnes adresses près de chez soi où 
réparer ses objets, les recycler ou les donner.

>> L’assistant au tri

Votre robot ménager est cassé ? Quelle 
destination pour les livres dont on souhaite se 
séparer ? Où jeter les capsules de café ? L’assis-
tant au tri répond à toutes les questions que 
vous vous posez sur vos déchets et vos objets. 
L’outil partage les 
bonnes pratiques 
et adresses près 
de chez vous, afin 
d’éviter l'achat 
neuf et de réduire 
les déchets.

Accéder 
à la page 
trier et 
réparer

Notre consommation est 4 fois plus élevée 
qu’en 1960 ! Cette augmentation vertigi-

neuse n’est pas sans conséquence sur l’envi-
ronnement – avec notamment l’épuisement 
des ressources naturelles et les émissions de 
gaz à effet de serre –, sur l’économie avec 
le renchérissement des matières premières 
devenues plus rares, mais également sur la 
santé fragilisée par l’exposition aux polluants. 
L’ADEME, Agence de la Transition écologique, 
a conçu deux outils numériques gratuits pour 
nous aider à entrer dans la consommation 
responsable.
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ESCAPADE

Découverte

Dans la foulée du moulin à foulon de Cully

Isolé sur un plateau, le moulin à foulon 
de Cully, au confluent de trois villages, 

regarde vers Ponts-sur-Seulles, Le Fresne 
Camilly et Moulins-en-Bessin, sa commune 
de rattachement. En ce pays de plaines 
et de chemins, l’ensemble architectural 
suscite l’admiration des randonneurs par 
la grâce de ses bâtiments, tout en volutes 
de pierre sculptée. 

« Mon père n’était pas un tailleur de pierre, 
évoque Jean-Marc Thomas, aujourd’hui 
propriétaire du moulin. C’est son côté artiste 
qui le poussait à relever des défis. » En 1972, 
le coup de foudre s’abat sur le peintre Henri 
Thomas, séduit par le caractère de ce qui 
était alors un dédale de ruines romantiques, 
animé par le bruit chantant de la Thue, un 
affluent de la Seulles.

Entre deux cours aux Beaux-Arts de Caen où 
il enseignera pendant 30 ans, ce travailleur 
acharné se consacre à ses toiles et à la 
restauration du moulin, à tel point que 
« le lieu devient un prolongement de son 
œuvre ». Grand Prix de Rome en 1956, Henri 

Thomas puise notamment l’inspiration 
dans son séjour à la Villa Médicis. Véritable 
joyau, la passerelle sculptée, enjambant le 
bief, constitue un hommage à « sa jeunesse 
et à l’esprit florentin de la Renaissance ».

Sous la truelle légère de l’artiste peintre, 
le logement du meunier, la charretterie, 
l’écurie et la boulangerie retrouvent une 
apparence d’antan, enrichie d’un supplé-
ment d’âme. Intacte, la machinerie du 
moulin, pourvue de deux meules, conserve 
sa place prépondérante dans la maison, 
par le truchement d’une cloison de verre. 
Réveillé par Henri Thomas, le bel endormi 
reprend sa traversée des siècles. 

Parmi les rares vestiges de l’industrie textile 
lainière, le moulin à foulon provient du 
XIIe siècle et a longtemps formé une trilogie 
avec ses voisins de la vallée, les moulins 
du Petit Vey et du Grand Vey, aujourd’hui 
désaffectés. « La première mouture du 
moulin d’Henri était le traitement des 
étoffes de lin et de laine, selon le principe 
du foulage, indique Jean-Marc Thomas. On 

passait les étoffes au pilon dans une cuve 
contenant une solution à base d’argile pour 
éliminer les impuretés, resserrer les fibres 
et assouplir la texture. »

Père et fils n’ont jamais réussi à dater le 
moment où l’ouvrage hydraulique est 
devenu un moulin à farine. Remanié à 
plusieurs reprises, le moulin est doté, à l’ère 
moderne, d’une roue à augets en métal 
« rivetée comme la Tour Eiffel ». Voilà quatre 
ans, la réfection de la roue a été confiée 
à un métallier de Bayeux qui a utilisé le 
même procédé. 

Meunier de cœur, Jean-Marc Thomas 
entend faire vivre l’œuvre paternelle par 
de nouvelles initiatives, telle la production 
d’électricité ou la création d’un atelier de 
lithographie, sans écarter l’ouverture au 
public d’une demeure, à ce jour, privée.

↘ Très complet sur le plan architectural, le moulin à foulon de Cully constitue un témoignage 
exceptionnel dans l’histoire de l’industrie textile et meunière.

À Moulins-en-Bessin, cette sentinelle imperturbable 
veille sur la vallée de la Thue depuis des temps 
immémoriaux. Son parfait état de restauration est 
l’œuvre du peintre Henri Thomas (1930-2016).

Chiffres marquants :

•  3 m 20 → hauteur de la chute d’eau

•  800 m → longueur du bief

•  Entre 1,6 et 1,7 tonne 
→ poids de la roue

Lexique

Amoulagueur. Spécialiste en 

mécanismes des moulins

Enfer. Endroit du moulin abritant 

la machinerie� Surnommé 

ainsi en raison de la force du 

bruit et du risque d’incendie 

inhérent au meulage�

Foulon. Artisan, dit aussi foulonnier 

et moulinier, qui prépare les étoffes 

de laine en les faisant fouler au 

moulin� Moulin à foulon : moulin qui 

sert à fouler les draps� 
(Source : dictionnaire Le Littré)

Une Randonnée
Itinéraire Des Vallons de la 
Thue à Manneville | 11 km 
2 h 45 | Parcours facile 

Fiche téléchargeable sur le site de l’Office de 
Tourisme Intercommunal Gold Beach  



STM Magazine • 14  •  Janvier 202512

Inauguration des travaux du 
Centre de Loisirs Nautiques 
d’Asnelles 
Inauguration pluvieuse ; Inauguration heureuse ! 
La pluie a copieusement arrosé, ce lundi 18 novembre, 
l’inauguration des travaux du Centre de Loisirs 
Nautiques d’Asnelles (CLNA) sans toutefois doucher 
l’enthousiasme des participants ! 

Équipement communautaire 
depuis 2021, le Centre de Loisirs 

Nautiques d’Asnelles sort d’une 
cure de jouvence. En 2023-2024, la 
communauté de communes Seulles 
Terre et Mer a mené une campagne 
de travaux combinant rénovation 
énergétique, mise aux normes d’ac-
cessibilité PMR et extension des locaux 
pour améliorer l’accueil du public.
Estimé à 945 000 €, le chantier a reçu 
une enveloppe de subventions de près 

de 70 %, le reste étant à la charge de 
Seulles Terre et Mer. Investissement 
d’avenir pour le territoire, le CLNA et 
ses 20 000 séances de char à voile 
par an incarnent un triple enjeu, à la 
confluence du Sport, de l’Éducation 
et du Tourisme.
Initié par le CLNA, ce projet collégial 
a tissé un vif esprit d’équipe entre 
les collectivités partenaires, repré-
sentées, ce lundi, par une pluie (!) de 
personnalités. 

ACTUALITÉS

Travaux

Solidarité

↘ Le coupé de ruban a associé les jeunes pilotes du CLNA, dont Clément Benois, champion 
de France de char à voile 2024, en individuel et en équipe avec ses camarades Jyll Pringault 
Derolin et Ugo Peressini.

Brèves

Au fil de la Seulles 
↘ Selon les dernières statistiques de 

l’INSEE, la communauté de communes 

Seulles Terre et Mer regroupe 17 577 

habitants (population municipale), à 

l’aube de l’année 2025, soit un taux de 

croissance de 0,66 %� Coup d’œil sur les 

communes dans le top 5 : 

1� Creully-sur-Seulles (2 272 habitants) ; 

2� Tilly-sur-Seulles (1 813 habitants) ; 

3� Ver-sur-Mer (1 622 habitants) ; 

4� Fontenay-le-Pesnel (1 237 habitants) ; 

5� Ponts-sur-Seulles (1 211 habitants)�

↘ Le classement des Plages du 

Débarquement à l’Unesco relancé ! Co-

fondé par Seulles Terre et Mer, le centre 

Winston Churchill – situé au Mémorial 

britannique de Ver-sur-Mer – a accueilli, 

lundi 28 octobre, la réunion de travail 

visant à relancer la candidature des Plages 

du Débarquement au Patrimoine Mondial 

de l’Unesco� Jean-Benoît Albertini, préfet 

de la Région Normandie, et Hervé Morin, 

président de la Région Normandie, ont 

réuni élus locaux et acteurs du devoir de 

mémoire, afin de présenter la candidature 

actualisée�  Le Comité du Patrimoine 

Mondial (où siègent 21 États) examinera 

le dossier de février 2025 à mai 2026� La 

réponse est attendue pour l’été 2026�

↘ Gold Beach, Asnelles, parmi les cinq plages du 
Débarquement.

À Tilly-sur-Seulles de 10 h à 12 h 
et à Creully-sur-Seulles 
de 14 h à 16 h

 Sur le parking des Pôles de Santé Seulles 
Terre et Mer

• Mardi 4 février

• Mardi 4 mars

• Mardi 1er avril

• Mardi 6 mai

• Mardi 3 juin

Prochaines permanences 
du Camion des Femmes 

« Les travaux effectués au CLNA résultent d’une 
réflexion collégiale, en faveur de la création 
d’un équipement sportif structurant pour 
le territoire. Quelle meilleure validation que 
l’organisation réussie des Championnats du 

monde de char à voile en juin dernier ? »

↘ Hervé Richard Vice-président à la petite enfance, jeunesse et liens intergénérationnels.
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ACTUALITÉS

Signature du Contrat de 
Territoire Régional
Hervé Morin, président de la Région Normandie, et 
Thierry Ozenne, président de l’intercommunalité 
Seulles Terre et Mer, ont signé, mardi 5 novembre, 
à Tilly-sur-Seulles, le Contrat de Territoire Régional 
2023-2027.

Projets

↘ Hervé Morin et Thierry Ozenne ont officialisé, mardi 5 novembre, à Tilly-sur-Seulles, le 
contrat de projets qui lie la Région Normandie et Seulles Terre et Mer.

Vif intérêt 
pour le PLUi

Concertation

Durant cette période, la Région 
Normandie accompagne l’émer-

gence de sept projets portés par 
Seulles Terre et Mer et certaines de 
ses communes membres. Estimée 
à 6 millions d’euros, la feuille de 
route recevra une enveloppe de 
subventions régionales d’un montant 
de 969 136 €.

Les sept investissements retenus 
s’inscrivent dans le cadre de l’amé-
nagement des centres-bourgs, de 
la relance du commerce local et de 
l’attractivité du territoire. 

• Rénovation et extension du Centre 
de Loisirs Nautiques d’Asnelles

• Aménagement du cœur de bourg 
d’Asnelles, dont la création d’un parc 
à vocation environnementale

• Réfection de la bâche du court cou-
vert au Tennis-club de Ver-sur-Mer

• Aménagement du cœur de bourg 
de Creully-sur-Seulles

• Reconversion d’une friche com-
merciale en halle gourmande à 
Creully-sur-Seulles

• Aménagement du cœur de bourg 
de Tilly-sur-Seulles

• Réhabilitation de l’ancienne tréso-
rerie de Tilly-sur-Seulles en cabinet 
de kinésithérapie

Deux projets supplémentaires figurent dans la clause de revoyure,
à savoir la restauration du pont médiéval de Juvigny-sur-Seulles
et la refonte du gymnase de Tilly-sur-Seulles.

Participez aux Trophées 
« Madame Artisanat » !

Mesdames, vous 
qui exercez un des 
nobles métiers 
de l'artisanat et 
qui portez haut 
les couleurs 
de Seulles 
Terre et Mer, la 

communauté de communes vous 
invite à concourir aux Trophées 
« Madame Artisanat », organisés 
par la Chambre des Métiers et de 
l'Artisanat� Ce concours souhaite 
valoriser la place des femmes 
cheffes d'entreprise artisanale, des 
collaboratrices et des apprenties 
pour leur contribution à l'économie 
de proximité, mais aussi promouvoir 
l'entrepreneuriat et susciter des 
vocations ! À la clef, une récompense 
de 3 500 € ! Inscriptions avant le 
10 février 2025� Dossier à retirer en 
ligne : www�artisanat�fr/metiers/
trophees/madame-artisanat

Débutée en décembre 2021, 
l’élaboration du Plan Local 
d’Urbanisme intercommunal 
(PLUi) de Seulles Terre et 
Mer arrive au terme de la 
rédaction du règlement. 

En janvier, une nouvelle ses-
sion de réunions publiques 
a permis aux habitants 
de s'exprimer. Les quatre 
rendez-vous ont attiré 373 
personnes.
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Repas « poisson local » 
pour 3 625 écoliers
Afin de promouvoir la filière pêche et l’alimentation en 
circuit court, le syndicat Ter’Bessin a organisé un repas 
« poisson local » dans les écoles élémentaires de Bayeux 
Intercom, Isigny Omaha Intercom et Seulles Terre et Mer.  

Première action à grande échelle 
du Projet Alimentaire Territorial 

du Bessin, l’initiative s’est déroulée 
en novembre, en amont des fêtes 
de la coquille de Port-en-Bessin et 
de Grandcamp-Maisy. Chaque terri-
toire a composé le menu avec son 
prestataire de cantine. En Seulles 
Terre et Mer, API Restauration a servi 
des filets de merlan à la crème d’Isi-
gny. Cerise sur le gâteau, à l’école 
d’Audrieu, les élèves ont échangé 
avec Jérôme Vicquelin, patron du 
chalutier L’Alliance.

DU CÔTÉ DES ÉCOLES

↘ Échange entre les écoliers d’Audrieu et le 
marin pêcheur Jérôme Vicquelin.

↘ En visite à Bayeux, les CM1 et les CM2 de 
Fontenay-le-Pesnel font une pause sur la place 
Charles de Gaulle.

Restauration

L’art dans tous ses états à 
l’école de Fontenay-le-Pesnel

Hommage 
au sculpteur 
Serge Saint à 
l’école de Tilly-
sur-Seulles
En 2023, la communauté 
de communes Seulles Terre 
et Mer implantait une 
sculpture monumentale 
de Serge Saint (1943-2010) 
à l’école Jacques Prévert 
de Tilly-sur-Seulles. Assez 
énigmatique, l’œuvre d’art 
à la blancheur de lys a été 
inaugurée le 29 novembre 
dernier, en présence des 
classes de maternelle. 

En amont de la cérémonie, 
les élèves ont apprivoisé le 
style du sculpteur en visitant, 
à la mairie de Tilly-sur-Seulles, 
l’exposition Serge Saint. Une 
rétrospective animée par 
Pascale Hébert et Martine 
Anfray, membres de l’association 
Routes Serge Saint Sculpteur.
 
Cet éclairage sur Serge Saint aura 
permis d’élucider un mystère. 
D’après les archives retrouvées 
dans l’atelier de l’artiste, l’œuvre 
exposée à l’école Jacques Prévert 
représenterait des joueurs de 
football américain écoutant les 
consignes de leur entraîneur.

Inauguration Découverte

Effervescence artistique, cette année, à l’école des 
Deux Fontaines où les 145 élèves de la maternelle et 
de l’élémentaire, explorent l’univers de la peinture, du 
théâtre, de l’architecture mais aussi du cinéma. 

La thématique s’invite même en cours de 
français ! « Les enseignants de CE2-CM1 

et de CM1-CM 2 ont décidé d’utiliser la mé-
thode d’orthographe Dictée et Histoire des 
arts, indique Philippe Leconte, directeur 

de l’établissement. Chaque semaine, les 
élèves découvrent une œuvre d’art, grâce 
à la dictée. » En parallèle, un projet poésie 
révélera le secret du vers et de la rime.

Pour les plus petits, la pratique artistique 
adoptera la forme d’une initiation au 
théâtre avec les comédiens de la com-
pagnie Créa. 

Ouverture par définition sur l’extérieur, 
l’art invite à sortir. À l’agenda des écoliers : 
visite de la Tapisserie de Bayeux et autres 
joyaux bayeusains ; musée des Beaux-Arts 
de Caen ; théâtre du Préau à Vire ; cinéma 
Lux à Caen. L’enfance de l’art !

↘ L’inauguration a réuni élèves de 
maternelle, enseignants et élus.
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À LA RENCONTRE DES HABITANTS

Portrait

Dans son atelier d’Audrieu, le plasticien aborde son art avec la 
passion et la modestie de l’artisan. Ses sculptures tentent de 
percer le mystère féminin.

Philippe Olive : 
profession artiste sculpteur

« Je ne crois pas au don, affirme Philippe 
Olive. Je crois au travail. » Installé à 

Audrieu, le sculpteur aborde son art avec 
la rigueur de l’artisan. « Être discipliné » 
constitue la clef de voûte d’une profession 
où la liberté a pour frontière l’échéancier 
des expositions.  

Dans son atelier ouvert au vent du bocage, 
Philippe Olive cultive la beauté du travail 
bien fait, idéal qui nécessite de remettre 
l’ouvrage vingt fois sur le métier, selon la 
formule de Nicolas Boileau. 

La sculpture entre presque par effraction 
dans la vie de cet esthète, fils d’un tailleur 
de pierre. À l'heure de s'orienter profes-
sionnellement, Philippe Olive entame une 
carrière de manipulateur en radiologie. 
Ces années « formatrices » à étudier le 
corps humain s’agrègent autour de « l’éveil 
culturel » ciselé par le père.

Entre deux images médicales, l’artiste 
chercheur se livre à la peinture mais de-
meure « insatisfait » jusqu’à « la rencontre 
avec le volume ». La révélation se produit, 
en 1996, au cours d’une formation en fon-
derie de bronze chez la sculptrice Francine 
Toulemonde, « un vrai tempérament qui 
savait transmettre et partager ». 

Philippe Olive travaille le métal, le bois et la 
pierre. De ces matériaux rudes et massifs, 
le plasticien extrait de hautes silhouettes 
de femmes aux courbes épurées, parfois 
parées de dentelle. Sa perception, tout 
en contraste, du mystère féminin, à la 
confluence de la force et de la délicatesse. 

L’œuvre olivienne naît, d’abord, dans 
l’intimité de la maison, à partir de 
« croquis sur un bloc-notes d’écolier ». Le 

processus de création s’accompagne d’un 
« questionnement mais sans que cela soit 
lourd. Je ne force jamais une idée au risque 
de me retrouver avec un résultat médiocre. » 
Puis l’idée apprivoisée grandit, de face et 
de profil, sur le papier.

À l’atelier, l’esquisse acquiert le relief. 
Les mains du sculpteur façonnent un 
modelage préfiguratif avant la « concré-
tisation ». Cette ultime étape déclenche 
des sensations mêlées, entre « inconfort » 
et « stimulation ». Et enfin, Philippe Olive 
quitte la solitude de l’atelier pour se 
confronter au monde et soumettre son 
travail au regard du spectateur.

Révélé à la sculpture par la magicienne 
Francine Toulemonde, Philippe Olive, 
fait à son tour, acte de transmission, en 
enseignant les rudiments de son art au 
centre Tandem de Caen. À voir briller les 
yeux de ses élèves, le sculpteur confirme 
que « le bonheur réside dans l’artistique ».

En savoir plus : 
Atelier de Philippe Olive
2, chemin du Capelier - 14250 Audrieu
Tél. 06 66 39 29 64
www.philippeolivesculpteur.com

↘ L’œuvre de Philippe Olive explore inlassablement le mystère féminin.
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En venant d’Audrieu, la porte d’entrée de 
Loucelles passe par une superbe trouée 

verte, parmi les charmes champêtres 
du village. Pourtant, dans la mémoire 
collective, le nom de la commune de 
Loucelles est invariablement rattaché 
au mot « déviation ». Véritable serpent de 
mer, la déviation attendue de Loucelles 
a régulièrement fait la une de l’actualité 
pendant quatre décennies. 

Le village du Bessin pourrait éditer un 
press-book* où apparaîtraient les plus 
grands médias nationaux. « Passer en 
direct sur TF1, au journal de 20 h, présenté 
par Claire Chazal, ce n’est pas banal ! », 
sourit Jacques Heuzé. L’actuel premier 
adjoint était alors le président du Comité 
Intercommunal de Défense des Usagers 
et Riverains (Cidur) de la RN 13.

À l’aube des années 2010, 40 000 véhicules 
traversent, chaque jour, la commune, à 
hauteur du hameau de la Grand-Route. 
Un enfer sonore au quotidien pour le 
riverain et une ligne droite meurtrière pour 
l’automobiliste. « Des accidents effroyables, 
en moyenne un mort par an, évoque Jean 
Duval, régulièrement appelé sur place en 
qualité de maire. Le plus grave impliquait 
deux familles et a fait six morts. »

En 1977, la municipalité tirait déjà la son-
nette d’alarme. À l’occasion d’un portrait 
de Loucelles dans la presse locale, la RN 13 

fait figure de point noir. « Nous avons un 
problème pratiquement insoluble, témoi-
gnait Louis Duval, le maire de l’époque. Rien 
que pour emprunter la nationale, il y a des 
difficultés qui tiennent au trafic intense, 
et il est souvent délicat de s’y glisser en 
sortant des chemins communaux. » 

Avant d’engager la déviation, des alterna-
tives seront testées, tel un souterrain pour 
la traversée en convoi des écoliers vers 
l’arrêt de bus ou des huisseries anti-bruit 
financées par le conseil général. Dans le 
Calvados, Loucelles est le dernier secteur 
de la RN 13 à présenter des carrefours 
plans et des accès directs de riverains. 
Presse, lettres ouvertes, opérations 
escargot, déplacements à Paris, etc. Le 
Cidur multiplie les actions. Surgit dans le 
dossier un nouveau dispositif étatique : 
le radar routier. 

Le 28 novembre 2003, la commune 
de Loucelles étrenne le premier radar 
automatique du Calvados. Objet de tous 
les records, l’engin sera le plus vandalisé 
de France et l’un des plus actifs avec une 
pointe à 20 708 infractions annuelles, soit 
57 flashes par jour. Finalement, l’Arlésienne 
de la déviation trouvera son salut dans 
une mesure nationale. « Notre chance 
aura été la crise économique de 2008 et le 
Plan de Relance qui a suivi », résume Jean 
Duval. Le contournement de Loucelles 
devient le 1 000e chantier du Plan de 

Relance national. Le 18 décembre 2013, 
le hameau de la Grand-Route renoue avec 
la tranquillité. « Le silence s’est installé du 
jour au lendemain, se souvient Jacques 
Heuzé. Même les animaux semblaient 
étonnés. »

Aujourd’hui, le village et sa plaine vallon-
née où serpente la Thue sont devenus 
le refuge de nouveaux habitants, des 
familles attirées par l’égale distance entre 
Caen et Bayeux. À Loucelles, un quart des 
habitants a moins de 14 ans.

PORTRAIT DE COMMUNE

↘ Le château de Loucelles a été reconstruit 
au XVIIIe siècle mais conserve des éléments 
d’architecture d’époque Renaissance.

L’histoire récente de Loucelles, commune sur le trajet 
de la Route Nationale 13, se fond avec son combat 
pour une déviation, version contemporaine de la 
fable du pot de terre contre le pot de fer.

Loucelles 
↘ En s’éloignant de la RN 13, Loucelles abrite le charme d’un village champêtre.

La déviation de Loucelles 
en quelques dates
1975. Passage de la RN 13 à quatre voies.

2004. Avant-projet sommaire de l’aménagement 
de la RN 13 entre Caen et Cherbourg qui comprend 
la déviation de Loucelles. 

2009. Pose de la première pierre, le 3 novembre, 
par Patrick Devedjian, ministre de la Relance.

2014. Inauguration, le 23 janvier, par Frédéric 
Cuvillier, ministre des Transports.
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Chiffres-clés

•  236 habitants
•  307 hectares 
•  1 exploitation agricole 
•  2,5 km de linéaire de déviation

*Press-book : compilation d’articles de presse�
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Qui n’a pas ressenti un jour l’envie de 
s’arrêter, au sommet de la RD 65, 

pour admirer le village de Meuvaines 
lové dans sa vallée ? Près du calvaire, la 
vue panoramique découvre des plaines 
en enfilade jusqu’à la mer. 
« Le village, situé à 2,5 km du littoral, présente à 
la fois les avantages du bord de mer et le calme 
de la campagne », décrit Monique Gaillard, 
auteur d’un récit historique sur Meuvaines1. 
À la quiétude d’aujourd’hui, se superpose, en 
filigrane, une activité intense de cabotage, 
au Moyen Âge, époque où le bassin côtier 
entre Meuvaines et Asnelles abritait le port de 
Heurtot. Comblé en 1676 par une tempête, le 
havre sommeille désormais sous un marais 
arrière-dunaire, site classé Natura 2000.
Au XIXe siècle, l’histoire maritime de Meu-
vaines enregistre plusieurs naufrages dont 
l’échouage du Marcia C. Day 2. En brisant son 
gouvernail sur les rochers du Calvados, le 
trois-mâts norvégien tisse un lien inattendu 
entre Meuvaines et Abraham Lincoln, le 
président américain qui a aboli l’esclavage. 
« En 1864, Lincoln a fait affréter le Marcia 
C. Day pour sauver d’une mort certaine 365 
Noirs, abandonnés sur l’île de la Vache, au 
large de Saint-Domingue », éclaire l’historien 
Gérard Pouchain. De nos jours, à marée basse, 
apparaît encore, dans sa gangue de sable, 
l’étrave en col-de-cygne. 
À côté de ses plaines agricoles, Meuvaines 
cultive un fleuron de la gastronomie 
normande, l’huître de pleine mer, au sein 
d’une base conchylicole fondée, en 1991, 
en entente avec la commune d’Asnelles. 

Première entreprise à se lancer, La Calvado-
sienne innova en créant un atelier protégé 
pour l’emploi des personnes en situation 
de handicap. Aujourd’hui, les magasins de 
vente directe d’huîtres incarnent les derniers 
commerces du village.
Éloignons-nous du rivage pour gagner les 
terres où les habitations s’enroulent autour de 
l’église Saint-Manvieu. À quelques encablures 
du bourg, le hameau de Maronnes, dans 
la proximité de Bazenville, semble faire 
sécession. « Autrefois, Meuvaines comptait 
aussi deux hameaux vers la mer, le Petit Marais, 
ou hameau des Roquettes, et le Grand Marais, 
composé d’une vingtaine de maisons dont 
les fondations sont encore visibles », note 
Monique Gaillard. La commune de Meuvaines 
arbore un imposant bâti, entre châteaux, 
manoirs et fermes seigneuriales, soit « une 
quinzaine d’édifices dignes d’intérêt ». Parmi 
ces propriétés, le château abrita, au XIXe siècle, 
les parents de Septime Le Pippre, le célèbre 
peintre et caricaturiste du Bessin.
Discret, le Meuvaines contemporain forme 
une communauté peuplée d’une centaine 
d’âmes. En mairie se détachent deux orienta-
tions. « Nous travaillons sur la sécurité routière, 
en particulier, le flux important de véhicules 
en direction d’Arromanches, développe Gilles 
Tabourel, le maire. L’autre priorité est le lien 
social, avec le maintien de deux traditions, le 
Repas des Meuvainois et l’Arbre de Noël, afin 
que les habitants se retrouvent. » 

Meuvaines

Chiffres-clés

•  137 habitants
•  736 hectares
•  5 exploitations agricoles
•  2 cours d’eau (le Roulecrotte et 

la Gronde)

Réputé pour son point de vue sur l’horizon, le village de 
Meuvaines croise la mer et la campagne, d’où un paysage 
contrasté, entre plaines agricoles et parcs ostréicoles.

PORTRAIT DE COMMUNE

↘ La route principale de Meuvaines était autrefois 
une voie paisible avant que l’essor du tourisme 
s’empare des plages du Débarquement.

↘ Sous tous les angles, Meuvaines demeure un village caractérisé par des paysages de carte postale.

Insolite
Quand la terre trembla 
à Meuvaines
Les registres paroissiaux mentionnent 
un séisme à Meuvaines en 1734. « Entre 
trois et quatre heures après minuit, du 
jeudy au vendredy cinq de novembre 
mil sept cens trente quatre, il y eut un 
tremblement de terre qui dura environ 
l’espace d’un Miserere, avec un bruit dans 
l’air », écrit le curé.
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1� Meuvaines, histoire de mon village natal, par Monique 
Gaillard, épuisé à ce jour� 

2�  Histoire du Marcia C. Day par Gérard Pouchain�

La base conchylicole 
à la loupe

•  Production annuelle d’huîtres : 
1 000 tonnes

• Surface d’élevage : 55 hectares

• 31 concessionnaires exploitants 

• 60 emplois directs 

•  270 emplois permanents et 
saisonniers

Source : Comité normand de la conchyliculture.
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SAVEURS DE NOTRE TERROIR

Le Sexton, 
bar-restaurant 
à Ver-sur-Mer
Cette jolie brasserie aux tons bleus 
emprunte son nom au blindé de la 
Seconde Guerre mondiale, exposé 
sur la RD 514, juste en face de 
l’établissement. Cantine favorite 
des touristes et des ouvriers, 
le Sexton pratique une cuisine 
simple et chaleureuse, à l’image 
des gérants du restaurant. Et 
justement, l’année 2025 enregistre 
le changement dans la continuité ! 
Après sept ans de présence, Sonia 
Aussert volera, le 24 février, vers 
une nouvelle aventure et confiera 
les clefs du Sexton à Anne et Éric 
Duquesne, originaires du nord 
de la France. Le couple s’inscrit 
dans la cuisine familiale qui fait le 
charme du lieu avec, en prime, une 
petite touche nordiste. Carbonade 
et welsh en perspective !

 Contact : Le Sexton,1, avenue Colonel 
Harper, formule (entrée/plat/dessert) 
à 14 € 90 en semaine et menu à 26 € à 
la carte le week-end. Réservations plus 
que conseillées : 02 31 21 18 51.

La recette du chef

↘

Pavé de cabillaud sauce 
chorizo avec sa purée de 
patates douces façon Sexton

Préparation

❶  Épluchez et taillez en gros cubes les patates douces ; faites cuire dans une 
grande quantité d’eau ou à la vapeur�

❷  Mixez dans une grande casserole les patates douces jusqu’à la consistance 
d’une purée, liez avec de la crème fraîche et assaisonnez�

❸  Faites revenir les échalotes et le chorizo débité en rondelles dans du beurre ; 
versez le vin blanc ; laissez réduire ; ajoutez 50 cl de crème fraîche ; laissez 
mijoter quelques instants ; passez l’ensemble au blender et réservez au 
chaud�

❹  Poêlez à l’huile d’olive et à feu vif les pavés de cabillaud sur chaque face en 
commençant par le côté peau�

❺  Dressez l'assiette en déposant le pavé de cabillaud sur son lit de sauce 
chorizo, puis ajoutez la purée de patates douces cerclée à l'emporte-pièce� 

Ingrédients (4 pers) : 
•  4 pavés de cabillaud

•  1 chorizo fort ou doux selon 
les goûts

•  50 cl de crème fraîche

•  2 échalotes

•  20 cl de vin blanc

•  4 grosses patates douces 

•  Crème fraîche, beurre, huile 
d’olive, sel et poivre
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BOUILLON DE CULTURE

Événement Partenariat

Festival Jazz dans les Prés
La communauté de communes a le plaisir d’accueillir 
le concert d’ouverture du festival Jazz dans les Prés. 
Cette 11e édition débutera, sous le jour du jazz manouche, à la salle des 

P’tits Bals de Carcagny, où se produiront deux guitaristes 
d’exception, Samy Daussat et Rodolphe Raffalli� Ne 

manquez pas, à l’agenda culturel de Seulles Terre 
et Mer, deux autres concerts Jazz dans les Prés : 
vendredi 27 juin à Hottot-les-Bagues et vendredi 
3 octobre à Creully-sur-Seulles�

→ Réservations : www.jazzdanslespres.fr

Rendez-vous

↘ Déroulé sur trois ans, le projet d’initiation 
artistique, intitulé Les Petits Artistes de la Seulles, 
a débuté dans les écoles de Seulles Terre et Mer.

Le groupe TRIPTIK attendu 
à HIP-HOP Ô CHÂTEAU

Une politique 
culturelle bien 
accompagnéeVoilà deux ans, une nouvelle molécule, le hip-hop, s’est 

greffée à l’ADN culturel de Seulles Terre et Mer. 
Après la signature du 
Contrat de Développement 
Culturel de Territoire 
avec le Département, 
Seulles Terre et Mer 
poursuit son ancrage en 
contractualisant avec la 
Direction Régionale des 
Affaires Culturelles (DRAC). 

À destination d’un public familial, 
l’événement HIP-HOP Ô CHÂTEAU, 

concocté avec le précieux concours de 
l'association Mine d'Arts et de l'artiste 
Valentine Quesnel, réunit des pointures 
de la culture urbaine, autour du châ-
teau de Creully. La bâtisse médiévale, 
à la fois source d’inspiration et décor, 
se transforme en écrin artistique où 
foisonnent les disciplines    : concerts, 
performances dansées, DJ set ou ex-
positions. Pour cette 3e édition, Seulles 

Terre et Mer est très fière d’accueillir, 
le retour sur scène de Triptik, groupe 
phare du rap français underground 
des années 90. composé de Drixxxé, 
Dabaaz et Greg Frite aka Black Boul’, le 
trio made in Paris sera la tête d’affiche 
d’un show où se produiront aussi les 
rappeurs Axio et Maha ainsi que les 
danseuses du collectif Amal-Game. 

Ultime précision et pas des moindres : 
HIP-HOP Ô CHÂTEAU, c’est gratuit !

La communauté de communes ren-
force son engagement en faveur 

de l’action culturelle, en signant deux 
contrats d’accompagnement avec 
la DRAC : le contrat Culture Territoire 
Enfance Jeunesse (CTEJ) et le Contrat 
Territoire Lecture (CTL). 

Le CTEJ favorise l’accès des enfants et 
des jeunes (de 0 à 25 ans) à la culture 
sur le temps scolaire, périscolaire 
et extrascolaire, à l’image du projet 
Les Petits Artistes de la Seulles. Le CTL 
soutient la structuration du réseau des 
médiathèques Seulles Terre et Mer et le 
développement des actions culturelles 
autour de la musique, des arts visuels 
et de l’image.

28
Ve n

F E V

31
S a m

M A I

Tr
ip

ti
k 

@
 D

ab
aa

z 
&

 F
an

f

→ 2 1 h




